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Le signe du serpent (Jn 3, 14-21) 
 

 
 

Dans l’évangile de Matthieu, au milieu de sa vie publique, Jésus revient à Nazareth, le village 

de son enfance. Il entre dans la synagogue et commente la parole de Dieu. Matthieu raconte : « 

les gens étaient frappés d’étonnement et disaient : « D’où lui viennent cette sagesse et ces 

miracles ? N’est-il pas le fils du charpentier ? … Alors, d’où lui vient tout cela ? Et ils étaient 

profondément choqués à son sujet. » Comme s’il était impossible à leurs yeux que l’infinie 

sagesse du Fils de Dieu se loge dans l’étroitesse du simple fils de Joseph. Sur la croix, le 

scandale redouble. Comment un crucifié pourrait-il être le Messie et le Fils de Dieu ? Jésus 

tente de le faire comprendre en prenant sur Lui l’histoire étrange du serpent de bronze dans le 

Livre de l’Exode. Celui dont la morsure entraînait la mort, dans sa contemplation entraîne la 

vie. Ce serpent est l’image de Jésus crucifié. Car la croix est le lieu d’un formidable 

renversement où le symbole de haine, de violence et de mort, transfiguré dans l’amour du 

Christ, devient signe de paix et de vie. C’est un ami qui revient d’une terrible épreuve. Vous 

auriez pensé que, face à elle, il aurait fini abattu, démissionnant de croire et de vivre. Et vous 

le voyez en retour d’exil, encore marqué par la dureté de la traversée. Et c’est comme une autre 

intensité de vie en lui, une nouvelle et mystérieuse clarté dans son regard, un renouveau de la 

foi, plus profonde, plus lucide et plus forte à la fois. Dans sa pauvreté et sa finitude, l’ami a 

laissé percevoir une infinie grandeur. Notre monde subit aujourd’hui une grande épreuve. La 

Croix se dessine sur le chemin de l’humanité. Ce temps du carême nous fera-t-il succomber 

dans la désespérance et la tristesse ? Ou bien, nous donnera-t-il de nous engager dans un surcroît 

de foi, d’espérance et de charité, avec la grâce de Dieu ? 

 

Mgr Laurent LEBOULC’H, évêque de Coutances et Avranches 

Un chant pour prier 

 

 
 

Pistes pour aujourd’hui :  

 

 Dire la prière à saint Joseph du pape François. 

 Relire et méditer les récits du serpent de bronze et de Jésus incompris dans son pays ( 

Jn 3,14-21 ; Mt 13,54-58). 

 S’incliner devant un crucifix et l’embrasser. 

 Reconnaitre dans la contemplation de la Croix la laideur du péché et de la mort que 

Jésus porte sur Lui et la beauté de la confiance et de l’amour dont Il rayonne. Grandir 

dans l’espérance de l’amour plus fort que la mort. 

 Être plus fidèle à recevoir son sacrifice don de vie pour le monde dans l’Eucharistie de 

l’Église. 

https://www.youtube.com/watch?v=nataqehmQfk

